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SAGUENAY : LE MARCHÉ LOCATIF
DEMEURE STABLE

Le marché locatif demeure stable
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Comme nous le démontre la plus
récente Enquête sur les logements
locatifs, le marché locatif de la région
métropolitaine de recensement (RMR)
de Saguenay s’est stabilisé. Le taux
d’inoccupation atteint 5,3 % en octobre
2004, un résultat très similaire au taux
de 5,2 %, observé en 2003. Cette
enquête réalisée annuellement par la
Société canadienne d’hypothèques et
de logement (SCHL) porte sur les
immeubles locatifs d’initiative privée de
trois logements et plus.

Évidemment, la stabilité du taux
d’inoccupation global cache certaines
variations relatives aux zones

géographiques, aux types de
logements, à la taille des immeubles ou
encore à l’âge de ceux-ci. De plus, le
loyer moyen demeure au même
niveau que l’an dernier, car le surplus
de logements qui persiste donne un
avantage aux locataires. Cette situation
difficile pour les propriétaires, mais
favorable aux locataires risque de se
prolonger. L’accession à la propriété
demeurera encore favorable l’an
prochain, et de nouveaux logements
pour personnes âgées devraient venir
augmenter l’offre spécialisée sur le
marché en 2005, ce qui poussera
légèrement le taux d’inoccupation à
la hausse lors de la prochaine enquête.
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La fermeture de l’usine
Port-Alfred a des répercussions
sur le marché
de la zone La Baie

La RMR de Saguenay est formée de
quatre zones géographiques.
Chicoutimi-Sud, la zone centrale,
affiche un taux d’inoccupation de
5,0 %, en baisse de 0,1 point de
pourcentage par rapport à l’enquête
de 2003. En plus d’être l’unique zone
en situation de recul, Chicoutimi-Sud
enregistre également la plus faible
variation de la proportion de
logements vacants. Parmi les autres
zones, Chicoutimi-Nord et Jonquière
enregistrent toutes deux une faible
hausse de 0,2 point de pourcentage,
ce qui porte leur taux d’inoccupation
à 5,0 % et à 4,7 %, respectivement.
En dernier lieu, la zone La Baie connaît
une progression modérée de la
proportion de logements vacants (0,8
point de pourcentage), ce qui fait
passer celle-ci à 9,1 %. On ne peut
dissocier de cette progression la
fermeture de l’usine Port-Alfred
d’Abitibi-Consolidated, annoncée en
décembre 2003, et qui a entraîné la
perte de près de 600 emplois directs.

Les appartements de deux
chambres à coucher se louent
plus facilement

L’univers de notre enquête se
compose de 8 660 unités réparties

entre quatre types de logements.
Les appartements de deux
chambres à coucher regroupent
environ la moitié du stock et
forment la plus importante
catégorie. Cette taille de logement
n’arrive pas seulement première
en nombre, mais elle affiche
également le plus faible taux
d’inoccupation (4,2 %).  Cette
bonne performance s’explique par
la flexibilité de cette taille de
logement qui peut aussi bien
répondre aux besoins d’un cou-
ple avec ou sans enfant, d’un
ménage formé de deux
colocataires ou simplement d’une
personne seule.

Avec le quart des unités, les
appartements composés d’une
chambre représentent la deuxième
catégor ie  en  importance .
Toutefois, leur proportion de
logements vacants trône au
sommet (7,3 %), bien au-delà du
marché. Lors de l’enquête de
2003, le taux d’inoccupation était
de 8,9 % en raison de l’arrivée
massive d’unités destinées aux
personnes âgées. Douze mois
plus tard, le marché a absorbé la
presque totalité de ces logements,
ce qui explique une grande part de
la baisse importante observée
(1,6 point de pourcentage).
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É v o lu tio n  d u  ta u x
 d 'in o c c u p a tio n  p a r  z o n e

 Canada 2003 2004
 Régions métropolitaines
 Abbotsford 2,5 2,8
 Calgary 4,4 4,3
 Saguenay 5,2 5,3
 Edmonton 3,4 5,3
 Halifax 2,3 2,9
 Hamilton 3,0 3,4
 Kingston 1,9 2,4
 Kitchener 3,2 3,5
 London 2,1 3,7
 Montréal 1,0 1,5
 St. Catharines-Niagara 2,7 2,6
 Oshawa 2,9 3,4
 Gatineau 1,2 2,1
 Ottawa 2,9 3,9
 Québec 0,5 1,1
 Regina 2,1 2,7
 Saint John 5,2 5,8
 St. John's 2,0 3,1
 Saskatoon 4,5 6,3
 Sherbrooke 0,7 0,9
 Sudbury 3,6 2,6
 Thunder Bay 3,3 5,0
 Toronto 3,8 4,3
 Trois-Rivières 1,5 1,2
 Vancouver 2,0 1,3
 Victoria 1,1 0,6
 Windsor 4,3 8,8
 Winnipeg 1,3 1,1
 Charlottetown (AR) 3,5 4,2
 Total Canada 2,2 2,7
 Province de Québec
 Agglomérations urbaines
 de 50 000 à 99 999 habitants
Drummondville 2,5 3,4
Granby 1,7 2,2
Shawinigan 7,3 6,3
Saint-Jean-sur-le-Richelieu 0,5 0,5
 Sous-total 50 000-99 999 2,6 2,7
 Agglomérations urbaines
 de 10 000 à 49 999 habitants
Alma 7,0 5,8
Amos 12,0 6,8
Baie-Comeau 6,9 4,7
Cowansville 3,8 0,7
Dolbeau-Mistassini 4,9 5,3
Gaspé 4,5 1,1
Joliette 0,8 1,5
La Tuque 17,4 12,0
Lachute 1,8 2,4
Magog 0,4 1,0
Matane 9,7 7,9
Montmagny 0,3 1,7
Rimouski 0,9 1,0
Rivière-du-Loup 1,0 1,1
Roberval 4,0 4,0
Rouyn-Noranda 7,9 4,8
Salaberry-de-Valleyfield 1,5 0,9
Sept-Îles 5,2 1,5
Sorel-Tracy 4,3 4,6
Saint-Félicien 5,0 5,5
Saint-Georges 3,6 5,5
Saint-Hyacinthe 0,5 1,8
Saint-Lin-des-Laurentides 1,7 0,7
Sainte-Marie 1,3 2,0
Thetford Mines 7,1 6,1
Val D'Or 6,4 3,2
Victoriaville 4,0 4,7
 Sous-total 10 000-49 999 habitants 3,6 3,1
 Total province de Québec 1,3 1,7

Taux d'inoccupation des appartements
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Le marché locatif à l’échelle du Canada

À l’exception de Trois-Rivières (1,3 %), le taux d’inoccupation a augmenté dans toutes les RMR du Québec. La
remontée est assez prononcée à Gatineau (2,1 %) et relativement faible dans les autres régions. Pour leur part, les
marchés locatifs de Montréal (1,5 %), de Québec (1,1 %), de Saguenay (5,3 %) et de Sherbrooke (0,9 %) ont enregistré
de légères augmentations. Dans l’ensemble de la province, la tendance est donc à la hausse, avec un taux d’inoccupation
provincial légèrement plus élevé, soit 1,6 % (1,3% en 2003). À l’échelle canadienne, 21 des 28 RMR ont connu une
hausse de leur taux d’inoccupation comparativement à l’année passée. Le mouvement d’accession à la propriété,
propulsé par des taux hypothécaires à leur niveau le plus bas est l’une des principales raisons du relèvement
généralement observé du taux d’inoccupation (voir tableau : Taux d’inoccupation des appartements).

L’accession à la propriété à Saguenay

Selon les données de la Chambre immobilière du Saguenay-Lac-Saint-Jean,
Chicoutimi-Sud est la  zone la moins accessible, car le prix moyen d’une
maison unifamiliale s’élève à 113 500 $ au troisième trimestre de 2004. À
titre de comparaison, le prix moyen est inférieur de 18 % dans la zone
Chicoutimi-Nord (96 500 $), de 20 % dans la zone Jonquière (94 500 $) et
de 25 % dans la zone La Baie (91 500 $). Si on tient compte d’une mise de
fond de 10 %, d’un taux hypothécaire de 6,35 % et d’une période
d’amortissement de 25 ans, le paiement mensuel pour une maison unifamiliale
atteint 675 $ à Chicoutimi-Sud, 574 $ à Chicoutimi-Nord, 562 $ à Jonquière
et 544 $ à La Baie. Le faible niveau des taux hypothécaires favorise
l’accession à la propriété en réduisant le paiement mensuel. De plus, nous
utilisons ici le taux hypothécaire affiché alors qu’il est possible de négocier
avec les institutions financières un rabais de taux qui peut atteindre jusqu’à
1,5 point de pourcentage.   Ainsi pour accéder à la propriété, il faut débourser
mensuellement (excluant les taxes et frais d’entretient) entre 15 % et 30 %
de plus en comparaison à un logement composé de 3 chambres à coucher
et plus.

L’accession à la propriété influe
sur la location des logements
de grande taille

Les appartements de grande taille
composés de trois chambres et plus
constituent 18 % du stock.   Très prisée
des familles, cette catégorie affiche un
taux d’inoccupation inférieur au
marché (4,6 %). On constate que le
taux d’inoccupation a diminué à La
Baie (8,9 %) et à Jonquière (5,5 %).
Toutefois, c’est la zone Chicoutimi-Sud
qui affiche la plus faible proportion de
logements vacants (2,4 %), en hausse
de 0,9 point de pourcentage. À la
lumière de nos analyses (voir l’encadré
sur l’accession à la propriété à
Saguenay), il est plus difficile pour les
ménages de Chicoutimi-Sud d’accéder
à la propriété, ce qui peut expliquer le
plus faible taux d’inoccupation des
logements de trois chambres et plus.

Les appartement destinés aux
personnes âgées sont
principalement de petite taille…

Pour terminer le survol par type de
logement, les studios sont peu
nombreux sur le marché (6 %), et le
taux d’inoccupation observé y est élevé
(6,6 %).  À l’intérieur de cette catégorie,
on trouve 6 unités sur 10 destinées à
une clientèle de personnes âgées. Si
l ’on exclut les appartements
spécialisés, la proportion de logements
vacants grimpe au-delà de 13 %, ce
qui  représente une offre très
excédentaire par rapport à la demande.

… et sont fortement concentrés
dans de grands complexes

Les appartements de petite taille sont
moins recherchés. Par contre, les
locataires préfèrent de loin les petits

immeubles de 3 à 5 unités qui
affichent un  taux d’inoccupation de
3,7 %.  Viennent ensuite les immeubles
de 6 à 19 unités (6,2 %) et ceux de
taille intermédiaire (20 à 49 unités),
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avec une proportion de logements
vacants de 8,3 %. Les grands
immeubles affichent le plus faible taux
d’inoccupation (2,1 %). Toutefois ces
complexes sont exclusivement
destinés à une clientèle de personnes
âgées, un marché où la demande est
très forte. La multitude de services
offerts à cette clientèle nécessite des
économies d’échelle importantes, ce
qui explique la forte concentration
d’immeubles de très grande taille. De
plus, l’enquête de 2003 avait révélé un
taux d’inoccupation très élevé
(11,3 %) dans cette catégorie, par
suite de l’ajout de plusieurs unités à
des complexes existants.  L’écoulement
de ces nouveaux logements s’est
poursuivi en cours d’année, ce qui
explique la forte baisse observée.

Les immeubles bâtis dans les
années 1970 : un bon rapport
qualité-prix?

Dans la RMR de Saguenay, les immeubles
construits avant 1970 connaissent un
taux d’inoccupation (5,8 %) supérieur
à celui des immeubles qui ont levé de
terre dans les années 1990 et 2000
(2,1%). Par contre, ce sont les
immeubles bâtis entre 1970 et 1979
qui affichent la proportion de
logement vacants la plus élevée (8,1%)
loin devant les immeubles construits
durant la décennie 1980 (3,1%). Ce
n’est pas la première année que l’on
constate une plus grande proportion

Tableau A

Résultats de l’enquête selon l’année de construction des immeubles 
Appartements de 2 chambres à coucher                         

RMR de Saguenay
Année de 

construction des 
immeubles

Taux 
d’inoccupation 

(%)
Loyer moyen 

($)

Écart de loyer ($) 
entre les catégories 

successives
Avant 1970 4,8 412 - - 

1970 à 1979 6,4 460 52
1980 à 1989 3,7 469 9

En 1990 ou après 2,1 524 55
Total 4,2 459 - -

Source : SCHL ; Extrait du tableau 7
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Évolution de l'IPC et du loyer 
des logements de 2 chambres 

consommateur devrait opter pour
l’unité de meilleure qualité et donc,
fort probablement, la plus récente.
Naturellement, les sommes investies
par le propriétaire pour rénover et
entretenir l’immeuble déterminent en
grande partie l’état des logements. Elles
peuvent contrer l’effet du temps et,
ainsi, augmenter leur attrait.

Pour bien il lustrer ce point,
examinons le loyer des appartements
de 2 chambres à coucher qui
représentent environ 50 % du stock
sur le marché (voir tableau A).   Le
loyer moyen des appartements de
deux chambres construits durant les
années 1970 (460 $) est relativement
dispendieux comparativement à
celui des unités bâties durant les
décennies précédentes, lesquelles se
louent en moyenne 52 $ de moins
mensuellement. Ainsi, certains
ménages préfèrent habiter un
logement plus abordable, même s’il est
en moins bon état.  Par contre, l’écart
de loyer entre les logements bâtis
entre 1980 et 1989 et ceux de la
décennie 1970 n’est que de 9 $ par
mois, ce qui est relativement peu pour
une qualité de logement qu’on peut
estimer supérieure. L’écart de loyer
trop faible entre les logements des
années 1980 et ceux des années 1970

de logements vacants dans les
immeubles bâtis entre 1970 et 1979.
Ce phénomène s’explique principale-
ment par le loyer moyen demandé.

Règle générale, l’année de construction
d’un immeuble constitue un excellent
indicateur de la « qualité » des
logements qui s’y trouvent. L’usure,
l’évolution des matériaux ou les
dernières tendances en termes
d’habitation rendent les logements
moins attrayants que les appartements
plus récents. La discrimination par le
loyer devient alors un facteur très
important pour permettre aux
logements plus vieux d’attirer une
clientèle. En principe, à prix égal, le
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explique en partie la proportion de
logements vacants plus élevée dans
ces derniers. Pour ce qui est des
logements construits à partir de 1990,
leur taux d’inoccupation est faible
(2,1%), et le loyer moyen supérieur à
la moyenne sur le marché.

Saguenay, ville abordable

Le marché locatif de la RMR de
Saguenay n’est pas équilibré, car l’offre
de logements excède la demande. Ce
surplus de logements vacants permet
aux ménages-locataires de bénéficier
d’une grande flexibilité dans leurs
recherches et d’un pouvoir de
négociation accru face aux
propriétaires qui veulent louer leurs
unités disponibles. Un tel contexte
n’est donc pas favorable à la progres-
sion des loyers, qui a atteint 0,3 % en
moyenne, entre octobre 2003 et
2004. À titre de comparaison, au
Québec, la hausse de l’indice des prix
à la consommation (IPC) a atteint
1,7 % au cours de la même période.
En théorie, sur un marché équilibré,
les loyers augmentent au même
rythme que l’inflation. Depuis le début
des années 1990, le marché locatif de
la RMR de Saguenay connaît un
déséquilibre, et les loyers ont
majoritairement progressé à un
rythme inférieur à celui de l’IPC. De
fait, au cours des 15 dernières années,
la hausse de l’IPC a été d’environ 30 %
tandis que le loyer moyen d’un
appartement de deux chambres s’est
accru de 18 % durant la même période
(voir graphique : Évolution de l’IPC et
du loyer des logements de 2
chambres à coucher).

Les faibles augmentations observées
au fil des ans, placent Saguenay parmi
les grandes villes canadiennes les plus
abordables.  En fait, lorsqu’on compare
le loyer moyen d’un appartement de
deux chambres à coucher dans les
28 RMR du pays, Saguenay (459 $)
arrive au deuxième rang en termes
d’abordabilité, tout juste derrière
Trois-Rivières (457 $). En fait, le

marché local est fort différent de celui
de Gatineau (663 $), la RMR la plus
dispendieuse du Québec, et de ceux
de Toronto (1 052 $), de Vancouver
(984 $) et d’Ottawa (940 $), qui se
situent au sommet pour l’ensemble
du Canada (voir tableau B).

Le marché locatif de demain

Deux facteurs importants ressortent
lorsqu’on parle d’habitation : les
personnes et l’emploi. Qu’il s’agisse de
maisons ou d’appartements, leur rôle
premier consiste à loger des
personnes. L’évolution démogra-
phique de la région et, plus
particulièrement la formation de
ménages, constituent donc des
facteurs clés lorsqu’on analyse
l’évolution du marché de l’habitation,
puisqu’un ménage correspond à un
logement. Pour démontrer
l’importance de cet élément pour la
RMR de Saguenay, il y a eu entre les
recensements de 1996 et de 2001
une décroissance de la population de
3,4 %, mais une progression de 3,7 %
du nombre de ménages et, donc, de la
demande de logements. Selon les plus
récentes prévisions de l’Institut de la
statistique du Québec (ISQ), la
formation de ménages devrait être de
2,7 % entre 2001 et 2006. Son rythme
de croissance diminuera graduellement
par la suite avant de ralentir
considérablement à compter de 2011
et de connaître un premier repli en

2018. Compte tenu du vieillissement
de la population au Québec, la
formation de ménages ne proviendra
pas des groupes d’âge plus jeunes, mais
s’effectuera chez les 55 ans et plus.
Dans se contexte, la demande de
logements locatifs traditionnels
devrait croître jusqu’en 2011.   Au-
delà de cet horizon, la progression de
la demande visera presque
exclusivement les logements destinés
à une clientèle âgée.

Les prévisions démographiques nous
indiquent la tendance générale, mais
d’autres facteurs peuvent venir
modifier à court et à moyen terme
l’évolution qui se dessine à l’horizon.
Tout d’abord, l’accession à la propriété
est facile, compte tenu de la faiblesse
des taux hypothécaires et du prix
abordable des maisons.  À cela
s’ajoute, la création d’emplois en
2004, qui touche davantage le groupe
des 45 à 64 ans. Ceci permettra à
plusieurs ménages d’acheter une
propriété en 2005 et en 2006, le
temps pour eux d’accumuler la mise
de fonds nécessaire. Notons
également que le marché des
résidences pour personnes âgées est
en forte expansion, ce qui offre une
solution de rechange aux ménages
âgés de plus de 65 ans qui désirent
louer leur logement.

Avant de conclure, notons quelques
points qui viendront stimuler la

L o y e r  m o y e n  d ’ u n  a p p a r t e m e n t        
d e  2  c h a m b r e s  à  c o u c h e r  ( $ )

R M R O c t .  2 0 0 3 O c t .  2 0 0 4

T o r o n t o 1   0 4 0 1   0 5 2

V a n c o u v e r 9 6 5 9 8 4

O t t a w a 9 3 2 9 4 0

G a t i n e a u 6 3 9 6 6 3

M o n t r é a l 5 7 5 5 9 4

Q u é b e c 5 6 7 5 9 6

S h e r b r o o k e 4 7 1 4 9 5

S a g u e n a y 4 5 7 4 5 9

T r o i s - R i v i è r e s 4 3 6 4 5 7

T a b l e a u  B

S o u r c e  :  S C H L
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Pour de plus amples renseignements sur la présente ou pour toute autre question
 sur le marché de l’habitation, veuillez communiquer avec notre :

Service à la clientèle
au

1 866 855 5711

ou par courriel :

cam_qc@schl.ca

La situation au Lac-Saint-Jean

L’enquête annuelle sur le marché
locatif est réalisée dans quatre
centres urbains du Lac-Saint-Jean, soit
Alma, Dolbeau-Mistassini, Roberval
et Saint-Félicien. Cette région
économique tourne au ralenti par
suite du piétinement dans l’industrie
des pâtes et papier et dans le secteur
agricole.   L’année 2004 se soldera
donc par un bilan négatif au chapitre
de l’emploi. De plus, en raison d’une
migration négative et de la facilité avec
laquelle les ménages de la région
peuvent accéder à la propriété, on
constate un surplus de logements
locatifs sur différents marchés.

De façon plus détaillée, l’agglomération
de Roberval se démarque avec un taux
d’inoccupation de 4,0 %. Il s’agit d’un
résultat identique pour une deuxième
année consécutive et du taux le plus
faible de toute la région.   Vient ensuite
Dolbeau-Mistassini, où la proportion
de logements vacants est en hausse
depuis 2001 et atteint maintenant
5,3 %. À Saint-Félicien, le taux

d’inoccupation est de 5,5 %, ce qui représente une augmentation d’un
demi-point de pourcentage. À Alma, la proportion de logements vacants
s’établit à 5,8 %, en baisse de 1,2 point de pourcentage. Depuis trois
ans, Alma est le centre urbain du Lac-Saint-Jean qui affiche le taux
d’inoccupation le plus élevé, principalement en raison d’un
accroissement de la construction de logements locatifs.

demande locative. La forte création
d’emplois devrait ralentir l’exode des
jeunes et favoriser leur entrée sur le
marché du travail. Cela aura donc un
impact favorable sur le marché
locatif, puisque les jeunes ménages
sont très majoritairement locataires.

À notre avis, la création d’emplois
favorisera encore fortement l’accession
à la propriété. Par contre, le
détournement de la demande vers la
propriété risque d’avoir très peu
d’incidence sur le taux d’inoccupation,
puisque celui-ci sera en partie

1 À la lumière des récents résultats sur le
marché locatif, nous avons révisé nos
dernières prévisions pour 2005, publiées en
octobre dernier.

compensé par la formation  de
nouveaux ménages. Nous prévoyons1

que le taux d’inoccupation atteindra
5,5 % lors de la prochaine enquête,
en octobre 2005.
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MÉTHODE D’ENQUÊTE

La Société canadienne d'hypothèques et de logement (SCHL) mène l'Enquête sur les logements locatifs (ELL)
chaque année en octobre pour mesurer les forces en présence sur le marché locatif. L'Enquête porte sur un
échantillon pris dans toutes les régions urbaines de 10 000 habitants ou plus. Seuls les immeubles de trois
logements locatifs ou plus qui sont sur le marché depuis au moins trois mois sont inclus. Les données sont
recueillies par secteur d’initiative (publique ou privée) et par type de logements (appartements ou maisons en
rangée). Les enquêteurs obtiennent des données sur les unités vacantes pour tous les immeubles compris dans
l’échantillon. Les données sur les loyers du marché ne se rapportent qu’aux immeubles d’initiative privée, et celles
sur les logements disponibles ne visent que les appartements d’initiative privée. La plupart des résultats diffusés
dans la présente publication portent sur les immeubles d’appartements d’initiative privée.

L'Enquête se fait par téléphone ou sur place, et l'information est obtenue du propriétaire, du gestionnaire ou du
concierge. L'Enquête a lieu pendant les deux premières semaines d'octobre, et les résultats rendent compte de la
conjoncture observée sur le marché à ce moment-là.

Définitions

Logement disponible : On considère qu’un logement locatif est disponible si le locataire actuel a envoyé ou
reçu un avis de déménagement officiel et qu’aucun autre nouveau locataire n’a signé de bail, ou encore si le
logement est vacant (voir la définition de « logement vacant »).

Loyer : Montant réel que paye(nt) le(s) locataire(s) pour le logement.  Aucun rajustement n’est fait selon que des
commodités et services tels que le chauffage, l'électricité, le stationnement et l'eau chaude sont inclus ou non dans
le loyer. Dans le cas des logements disponibles ou vacants, le loyer correspond au montant demandé par le
propriétaire.

Immeuble d’appartements locatifs : Tout immeuble comportant au moins trois logements offerts en location,
dont un ou plus n'a pas d'entrée privée. Les logements occupés par les propriétaires n’entrent pas dans le nombre
total de logements locatifs compris dans les immeubles.

Ensemble de logements en rangée locatifs : Tout immeuble d’au moins trois logements offerts en location,
qui ont tous leur entrée privée. Les logements occupés par les propriétaires n’entrent pas dans le nombre total de
logements locatifs compris dans les immeubles.

Logement vacant : On considère qu’un logement locatif est vacant s’il n’est pas occupé au moment de
l’enquête et qu’il pourrait l’être sur-le-champ.

Remerciements

L'Enquête sur les logements locatifs n'aurait pas pu être effectuée sans la collaboration des propriétaires,
gestionnaires et concierges d’immeubles résidentiels des différentes régions du Canada. La SCHL apprécie
grandement leur travail acharné ainsi que l'aide qu'ils lui apportent en fournissant des renseignements exacts en
temps voulu. Grâce à leur contribution, la SCHL est en mesure de diffuser de l’information qui profitera à
l’ensemble du secteur de l'habitation.

Zones d’enquête

Voici les diverses zones de marché :
Zone 1 : Chicoutimi-Nord, Saint-Honoré, Shipshaw, Canton Tremblay
Zone 2 : Chicoutimi-Sud
Zone 3 : Jonquière, Larouche, Laterrière
Zone 4 : La Baie
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* Il faut noter que les loyers moyens ne peuvent donner une mesure précise des variations de prix des appartements entre deux années, les résultats étant basés sur
un échantillonnage d’immeubles qui peut différer d’une année à l’autre.  Les loyers moyens publiés dans ce rapport donnent plutôt une indication des montants
payés selon la grandeur des logements, leur secteur géographique et les services inclus (chauffage, électricité et eau chaude).
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Zone de marché

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Chicoutimi-Nord ** ** 10,8 2,0 4,3 6,8 ** 3,0 4,8 5,0

Chicoutimi-Sud 6,9 7,7 10,6 7,4 2,8 3,5 1,5 2,4 5,1 5,0

Chicoutimi 6,7 7,4 10,6 7,0 3,1 4,2 1,6 2,6 5,1 5,0

Jonquière ** ** 6,8 7,2 2,5 3,3 6,7 5,5 4,5 4,7

La Baie ** ** 5,6 11,1 6,4 8,3 12,7 8,9 8,3 9,1

RMR Saguenay 6,8 6,6 8,9 7,3 3,2 4,2 5,1 4,6 5,2 5,3

Total

1. Taux d'inoccupation des appartements (%)

Selon les zones de marché et le nombre de chambres à coucher

 Région métropolitaine de recensement (RMR) Saguenay

Studios 1 chambre 2 chambres 3 chambres et +

Zone de marché

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Chicoutimi-Nord ** ** ** ** 408 422 ** 498

Chicoutimi-Sud ** ** 386 388 485 485 525 528

Chicoutimi ** 311 381 385 472 472 514 521

Jonquière ** ** 375 372 451 456 503 488

La Baie ** ** 320 322 367 381 406 418

RMR Saguenay 309 316 374 377 457 459 494 493

2. Loyers mensuels moyens des appartements ($)

Selon les zones de marché et le nombre de chambres à coucher

 Région métropolitaine de recensement (RMR) de Saguenay

Studios 1 chambre 2 chambres 3 chambres et +

Zone de marché

Inocc. Univers Inocc. Univers Inocc. Univers Inocc. Univers Inocc. Univers

Chicoutimi-Nord ** 14 2 122 31 465 6 193 40 794

Chicoutimi-Sud 28 363 96 1 285 63 1 799 14 572 201 4 018

Chicoutimi 28 377 98 1 406 95 2 263 20 765 240 4 812

Jonquière ** 119 58 810 52 1 589 28 511 142 3 028

La Baie ** 13 16 146 33 397 23 263 74 820

RMR Saguenay 34 509 173 2 363 180 4 249 71 1 539 457 8 660

3. Nombre d'appartements inoccupés et univers (unités) - 2004

Selon les zones de marché et le nombre de chambres à coucher

 Région métropolitaine de recensement (RMR) de Saguenay

Studios 1 chambre 2 chambres 3 chambres et + Total

Zone de marché
Avec 

services
Sans 

services
Avec 

services
Sans 

services
Avec 

services
Sans 

services
Avec 

services
Sans 

services

Chicoutimi-Nord ** ** ** ** ** 411 ** **

Chicoutimi-Sud ** ** 402 372 ** 485 ** 516

Chicoutimi ** ** 401 366 480 472 ** 510

Jonquière ** ** 384 ** ** 440 ** **

La Baie ** ** 338 312 ** 379 ** 410

RMR Saguenay ** ** 392 349 469 454 516 475

4. Loyers mensuels moyens des appartements ($) avec et sans services * - 2004

Selon les zones de marché et le nombre de chambres à coucher

 Région métropolitaine de recensement (RMR) de Saguenay

Studios 1 chambre 2 chambres 3 chambres et +
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Zone de marché 1996 1997 1998 1999 2000 2001 2002 2003 2004

Chicoutimi-Nord 6,9 2,4 4,2 6,0 4,7 5,1 7,3 4,8 5,0

Chicoutimi-Sud 5,2 3,6 5,9 4,8 4,4 3,5 4,4 5,1 5,0

Chicoutimi 5,5 3,4 5,6 5,0 4,5 3,8 4,9 5,1 5,0

Jonquière 4,9 3,4 3,1 3,2 3,7 4,5 4,4 4,5 4,7

La Baie 6,4 9,9 6,1 10,3 5,9 7,4 6,8 8,3 9,1

RMR Saguenay 5,4 4,1 4,8 4,9 4,4 4,4 4,9 5,2 5,3

5. Historique du taux d'inoccupation des appartements (%)

Selon les zones de marché

 Région métropolitaine de recensement (RMR) de Saguenay

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Chicoutimi-Nord ** ** 4,0 5,3 ** ** ** ** ** **

Chicoutimi-Sud ** 4,7 4,3 5,7 4,7 4,2 ** ** ** **

Chicoutimi 3,3 4,5 4,3 5,7 4,7 4,7 ** ** ** **

Jonquière 2,5 2,2 3,6 5,1 15,1 14,3 ** ** ** **

La Baie 3,2 5,5 13,8 13,3 ** ** ** ** ** **

RMR Saguenay 3,0 3,7 4,9 6,2 8,8 8,3 ** ** 11,3 2,1

6. Taux d'inoccupation des appartements (%)

Selon les zones de marché et la taille des immeubles

 Région métropolitaine de recensement (RMR) de Saguenay

3 à 5 unités 6 à 19 unités 20 à 49 unités 50 à 99 unités 100 unités et +

Total

Années de construction des 
immeubles

Taux 
inocc.

Loyer     
$

Taux 
inocc.

Loyer     
$

Taux 
inocc.

Loyer     
$

Taux 
inocc.

Loyer     
$

Taux
inocc.

Avant 1970 9,2 308 8,5 355 4,8 412 3,6 456 5,8

1970 à 1979 ** ** 9,3 389 6,4 460 9,2 496 8,1

1980 à 1989 ** ** 2,2 391 3,7 469 1,9 518 3,1

En 1990 ou après ** ** ** ** 1,1 524 ** ** 2,1

7. Taux d'inoccupation (%) et loyers moyens ($) des appartements - 2004

Selon l'année de construction des immeubles et le nombre de chambres à coucher

 Région métropolitaine de recensement (RMR) de Saguenay

Studios 1 chambre 2 chambres 3 chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Alma Taux 17,9 7,4 10,2 11,5 6,7 4,5 4,2 3,6 7,0 5,8

Loyer 291 291 345 345 404 408 435 448 397 402

Dolbeau-Mistassini Taux 0,0 5,0 5,6 6,0 4,1 5,2 8,3 4,7 4,9 5,3

Loyer 277 257 327 309 392 386 469 435 380 377

Roberval Taux 0,0 14,3 5,8 6,0 4,3 3,7 0,0 1,4 4,0 4,0

Loyer 284 275 336 340 406 409 453 458 397 399

Saint-Félicien Taux 0,0 2,8 2,7 4,0 6,4 5,5 5,2 9,0 5,0 5,5

Loyer 293 295 340 343 391 389 482 496 387 387

Lac-Saint-Jean

8. Taux d'inoccupation (%) et loyers mensuels moyens ($)

Selon l'agglomération et le nombre de chambres à coucher

Studios 1 chambre 2 chambres 3 chambres et + Total

**   Aucun logement ou échantillon trop petit pour permettre la publication de données fiables


